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Journal de
l’association de quartier Alphonse Guérin

LeP’tit motd’Alphonse
N° 41 - SEPTEMBRE 2009

du président

LeP’tit mot
Chers voisins,

Vacances pour certains, travail pour d’autres, L’été aura
été plus ou moins agréable, certes, mais, au niveau du
quartier, la rentrée s’annonce plutôt intéressante.

Pour commencer, vous avez entre les mains la nouvelle
mouture du journal de quartier. Le fond ne change pas
mais la forme évolue. Merci à Jean qui aura assuré la
mise en page du journal depuis l’origine. Cette nou-
velle mise en page est due à Sébastien qui prend donc
le relais. Merci à lui également.

Jetons un œil dans le rétroviseur avec l’inauguration
de la belle promenade des Bonnets Rouges. Une réus-
site. Il faut rendre grâce au travail des services des jar-
dins de la ville qui ont su proposer, écouter et mettre en
œuvre ce cheminement apprécié lors de chaque pas-
sage sur le halage.  N’oublions pas une surprise aussi
à mettre au crédit (involontaire) d’une énigmatique
commission artistique. Quels qu’en étaient les critères
de choix qui, au vu du résultat, semblent bien loin de
ceux annoncés aux associations de quartier (portail
d’entrée de quartier…). Cette commission a opté pour
du béton (ou équivalent) sur le halage, rapidement (trop
rapidement ?) sculpté en (morne) volaille dont les maïs
ont un coté OGM à faire frémir une poulette Label
Rouge de Janzé. Elle aura bien fait rire (jaune) par son
incongruité sur cet espace. Décidemment, en ces
temps de développement durable et d’harmonie, à
défaut de se fondre intelligemment dans une nature que nous transmettrons à nos enfants, certains gardent une fâcheuse tendance à
semer du béton pour laisser une trace, leur trace indélébilement… 

Petit clin d’œil aux tablées d’Alphonse, qui pour leur première année, auront relevé le pari de fédérer des habitants du quartier sur la
placette pour des pique-niques heureux et chaleureux.  Une idée à renouveler l’an prochain.

Enfin, regardons maintenant vers demain. L’Axe Est-Ouest va modifier profondément notre quartier. Soyons prêts pour discuter avec
la ville sans naïveté. L’élu de quartier souhaite retrouver  l’association pour discuter de l’aménagement de la rue Alphonse Guérin et du
quartier en zone 30. Hier annoncée comme impossible, aujourd’hui la zone 30 devient un projet pour le quartier. Tant mieux. Soyons prêts
à la discussion et préparons nos dossiers, nos idées et nos crayons. C’est la rentrée.

A très vite dans le quartier. Gérard Souchet - assoalphonseguerin@free.fr
Tél : 02 23 21 07 66



Les CP sont 24 et espèrent avec les enfants de la classe voisine CP / CE1, 25
enfants aller écouter des contes bretons et du monde entier à la Péniche-spectacle.
Peut-être les CP-CE1 prépareront-ils un petit spectacle.

Dès novembre,  les CE1-CE2 25 enfants iront à la patinoire du Blizz puis à la pis-
cine. Ils espèrent participer à la manifestation « Ecole et Cinéma ».

Les CE2-CM1 26 enfants et les CM1-CM2 29 enfants ont retrouvé ou
découvert l'aviron à la plaine de Baud dès le mois de septembre. Les CM1-CM2
devraient aller sur les plages du débarquement et au mémorial de la paix de Caen au
printemps prochain.

Ci-dessous quelques textes produits par les enfants sur le thème
de la 1ère sculpture de la promenade des Bonnets Rouges :

La Poule des Bonnets Rouges - Par Nawelle, 9 ans

La poule était seule sur la promenade, très seule, elle en avait assez.
Elle voulait voir une autre poule, une vraie poule. Elle ne voyait que des passants
et parfois leur chien, mais jamais de poules.
Un jour, de bon matin, c'est un cochon qui est venu lui rendre visite.
La poule, très surprise, lui demande ce qu'il veut.
Il répond : “Hier, je vous ai vu seule, je me suis dit que ce serait bien de discuter un peu. ”
Eh bien discutons, répond la poule, j'avais envie d'un ami.
Depuis ce jour la poule n'est plus silencieuse, elle a un ami.

La Poule sauveuse - Par Alice, 10 ans

La poule de Monsieur Bâtonnet était grande et intelligente.
Monsieur Bâtonnet était pauvre. 
Un jour la poule lui apporta des oeufs qu'elle avait pondus. Il les mangea en oeufs durs.
Puis, lorsqu'elle fut vieille la poule ne pondit plus. Elle vit que son maître était triste et
elle décida d'aller prendre des fraises et des légumes dans le champ d'à côté.
Elle lui apporta aussi bientôt de l'or qu'elle avait gagné en dansant dans la rue.
C'était une poule danseuse.
Un jour, elle fut enlevée dans la rue par un voleur. Tout le village se mit à la recherche
de la poule danseuse. On la trouva morte et on la rapporta à son maître. Il était devenu
riche avec l'or apporté par sa poule. Il la coula dans du béton et la posa sur la
Promenade des Bonnets Rouges. Depuis dans le quartier tout les habitants apprennent
la danse de la Poule.

Le paysan et la poule - Par Dehlia, 10 ans

Un paysan habitait le quartier Alphonse-Guérin. Un jour, il passa sur la promenade des
Bonnets Rouges et il vit une poule de la campagne. Il était victime d'hallucinations et
crut que c'était une vraie. Il alla dire à tout ces amis qu'il avait vu une poule sur la pro-
menade. Tout le quartier alla voir cette poule et constatèrent que ce n'était qu'une sta-
tue. On crut le paysan fou et on lui acheta une bonne paire de lunettes.

L'année a commencé
à l'école avec

les mêmes instituteurs
que l'an passée.
L'école accueille
128 enfants dont

voici la répartition...   .  
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ÉCOLE PRIMAIRE

PABLO PICASSO

En classe
et des projets

plein la tête.
“

”



Née en Lorraine et ayant fait toutes ses étu-
des là-bas, Edith a très tôt eu des liens avec l’Allemagne. En effet, dès le col-
lège, elle a participé à des échanges avec un collège allemand situé près de la mer
du Nord. De la quatrième à la terminale, elle est ainsi partie tous les ans pendant
trois semaines dans cette autre ville où elle a tissé des liens et d’où est originaire
son premier mari. Ce sont aussi ces échanges qui l’ont conduite à son métier :
professeur d’allemand. Nommée pour son premier poste dans le Nord, elle rejoint
rapidement son amoureux allemand qui travaille en Allemagne du Sud. Ils
s’installeront ensuite à Stuttgart avec leurs deux filles.
C’est encore l’amour qui va faire déménager Edith, qui devait s’installer avec son
second mari en région parisienne mais celui-ci, suite à une opportunité profes-
sionnelle, est conduit vers Rennes. Même si elle avait passé un été, en famille, à
Saint-Lunaire, Edith, n’a alors aucune idée de la vie rennaise. Le côté rassurant,
c’est qu’elle retrouve une ville à taille humaine comme celle de ses études, Nancy. 
L’Allemagne, pour Edith, ça n’a pas été le déracinement. Parlant couramment
la langue, l’intégration a été facile. Par ailleurs, les Allemands aiment beaucoup
la France, qu’ils connaissent bien et apprécient les Français. La difficulté a
plutôt résidé dans la conciliation du travail et de la vie familiale. En effet, là-bas, il
y a 25 ans, il y avait peu de crèches et peu d’assistantes maternelles et encore
aujourd’hui les « Kindergarten » ne prennent les enfants qu’à partir de 3 ans (sou-
vent ouvertes uniquement  de 9h à 11h et de 14 à 16h). Les cours en primaire et
secondaires finissent vers 13h, même si de gros efforts sont faits par le gouverne-
ment actuel pour proposer des établissements scolaires fonctionnant toute la
journée. Donnant des cours de français dans des entreprises, Edith organisait
donc son emploi du temps en fonction, commençant tôt le matin pour se libérer
et aller chercher ses filles et reprenant vers 18h quand son mari rentrait du travail,
pour terminer vers 21h30. 
Et Rennes ? Pour Edith, c’est une ville agréable où on est très vite à la campagne
et très vite dans le centre, où on ne sent pas l’oppression des grandes villes. La
Lorraine ne lui manque pas, elle ne retournerait pas à Nancy. Elle a maintenant
ici plus de relations sociales, elle trouve qu’il est plus facile de s’en faire que
dans l’Est. Si au départ, la vie culturelle a pu lui paraître un peu pauvre, elle
trouve que depuis quelques années l’offre s’est étoffée. Elle souligne le rôle
joué par les Champs Libres et trouve qu’un quartier culturel se dessine autour. Elle
apprécie aussi le TNB, l’Orchestre de Bretagne et trouve qu’à Rennes il y a de quoi
faire. Curieuse, elle est allée à la toute nouvelle bibliothèque, Lucien Rose, et en
souligne l’intéressant fonds de DVD de films d’art et d’essai.

Ce qui la ferait partir…
Les cieux chargés, ne laissant pas passer un rayon de soleil…

N O U V E A U
Dans cette rubrique, on
devrait parler de personnes
d’origine étrangère qui
vivent dans le quartier.
Pour cette première,
j’ai un peu triché.
Au départ, je devais faire
l’interview d’une voisine suédoise
mais elle a déménagé cet été
pour Colmar. Aussi, je me suis
adressée à une autre voisine
française, arrivée en 2001
à Rennes, originaire de Lorraine
et ayant vécu une vingtaine
d’années en Allemagne.

Sandrine.
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Des liens avec   
l’Allemagne

VOISINS d’AILLEURS



Un record de noisettes
Qu’est-ce qu’on peut

trouver à la rentrée
dans notre quartier ?

Des noisettes par milliers !

Avec les copains nous en

avons ramassé plus de 7,5 kg. 
Petit problème de rentrée :

pour décortiquer 1 kg de
noisettes il nous a fallu 1 journée.

Combien de temps nous
faudra-t-il pour

décortiquer 7,5 kg ?
Nous avons bien l’intention de

faire du “Nutella”.
Si vous connaissez d’autres
recettes avec des noisettes,

n’hésitez pas à nous
les communiquer.  .

Thibaud - Noé - Gwendal -

Hoel - Martin - Mathis

4                   5

Pâte à tart iner

- 100 g de noisette 
- 125 g de sucre 
- 15 cl lait 
- 50 g d'huile de tournesol ou de noisettes
- 50 g de beurre 
- 60 g de cacao poudre
- Bien mixer les noisettes.
- Mélanger le tout et mettre la pâte dans un plat au bain marie

en remuant pour faire fondre le beurre. 
- Mixer le tout.
- Refroidir, vous pouvez servir ! 

Préparation : 10 minutes. 
Cuisson : 5 minutes. 
Difficulté : facile. 

“

”

VIE DE QUARTIER La saison
des noisettes

Le p’tit Alphonse a croisé 6 copains du quartier. Peut être les avez
vous vus aussi déposer délicatement des bogues de noisette sur la rue Robidou. Sans
doute vous êtes vous posé la question : mais pour quoi faire ?
Pour récolter des noisettes pardi !
Les bogues étant parfois difficiles à ouvrir, les 6 ingénieux et débrouillards ont eu la
bonne idée de les déposer sur la route, et ce sont les voitures qui explosaient (sans
effort) les bogues pour récupérer les noisettes. Et voilà le travail ! Bravo les gars. Ci des-
sous, un texte court concoctés par ces 6 amateurs de noisettes et une recette de pate
à tartiner… hum ! les papilles sont en éveil…



La promenade des Bonnets Rouges se voit dotée
d’une magnifique sculpture de… poule.

Voici une synthèse des commentaires, en général assez brefs,
recueillis auprès de passants au sujet de cette curiosité. La pre-
mière réaction est d’ordre esthétique, l’appréciation allant du :
“c’est pas terrible” au “c’est moche !”, en passant par le “c’est
pas joli”, “c’est original”, ou pas de réaction du tout. Certains
admettent que la poule, ça peut passer mais le maïs, alors, ce
n’est pas vraiment une bonne idée. 
Dans un second temps vient la question : “une poule, mais
pourquoi une poule ?” Y aurait-il un lien particulier entre cette
poule et notre quartier ? Un message à faire passer ?
Finalement, la poule, ça laisse tout le monde un peu coi…
“Coa”, alors, on se dit qu’une grenouille, oui, ça aurait quand
même mieux symbolisé le quartier, cette espèce peuplant
abondamment la Vilaine.
Les enfants ont la critique plus positive : “Et bien c’est une
poule qui mange du maïs”, quoi de plus normal…
Des bruits courent que vont se joindre à la poule d’autres ani-
maux de la basse-cour… A quand la vache, le mouton, l’âne et
“la ferme en ville” permanente sur la promenade des Bonnets
Rouges ?

Une poule comme
symbole du quartier ?

Offrez vous une tranche d’économie sociale et solidaire.
En rejoignant, le centre ville, avez vous remarqué sur les quais Emile Zola, juste après le musée des Beaux Arts, ce petit bar assez enga-
geant, nommé "La vie Enchantiée". Pas encore ? Alors allons-y, présentation : La vie enchantiée est le projet de quatre jeunes qui voulaient
créer un lieu éthique basé sur le partage.
Bio. On y boit et on y on mange des produits bio et/ou issus du commerce équitable, prioritairement locaux, sélectionnés par leurs soins.
Ici, on est bien en Bretagne ! Le but étant de rendre la bio accessible à tous, les tarifs sont modérés et un service de panier bio est proposé,
ainsi qu'un “groupement d'achat solidaire et éthique” dans l’esprit d’une épicerie associative, qui permet d'accéder au bio à prix coûtant
grâce à la suppression des intermédiaires.
Vivant. L’animation quotidienne est autant basée sur l’échange d’idées et de savoirs que sur le divertissement : les “soirées trico (!)”, les
“green drinks” (rencontres autour du développement durable et de l'environnement), les projections de films et débats de société se mêlent
à la musique vivante, au slam ou au théâtre. En plus d'y trouver un espace d'expression, les associations peuvent disposer d'une salle semi-
ouverte pour leurs réunions : le SEL de Guérin y effectue d’ailleurs ses permanences ! Le reste du temps, on peut y découvrir l'exposition
du moment, jouer au jeu de GO, lire une bande dessinée...
Durable & Ouvert. Mais d’où vient ce sentiment de chaleur et sérénité ? Du lieu bien sûr, qui tient à la fois du salon de thé et du refuge,
mais peut-être aussi du partage qui est gravé dans leurs statuts de société coopérative de production (SCOP). Comme il n’y pas de patron
mais que des associés, c’est toujours un associé qui vous accueille de 10H à 1H tous les jours sauf le Dimanche…
Peut-être ce sentiment vient-il aussi de la dynamique constructive qui s'est rapidement installée grâce à "l'asso enchantiée" chargée de
l'animation ? Serait-ce elle qui capte les bonnes énergies ?

Quoi qu’il en soit, la vie enchantiée a su s’implanter dans la vie rennaise en seulement un an d’existence et séduire Mako, le tout nouvel
associé… Pour mieux comprendre cette alchimie, ne manquez pas leur premier anniversaire le week-end du 16 octobre !

www.la-vie-enchantiee.coop, 18 quai Emile Zola

Coup de coeur :
"La vie enchantiée"
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suite...VIE DE QUARTIER



Derrière les fenêtres se cachent parfois des vies bien remplies. Nous avons
rencontré Maud Lefeuvre, chez elle avant l’été.

En arrivant, le plus frappant, c’est ce mélange de douceur, de vigueur et
d’énergie… de la lumière, partout, de l’espace et ce calme. Puis au bout de

quelques instants on ne sait plus très bien qui est en face de nous : on pensait rencon-
trer une danseuse, et c’est un trapéziste-architecte, qui vous répond. Plus tard, la comé-
dienne reprend la parole à moins que ce ne soit la philosophe… la seule chose dont on
soit sûr, c’est une femme au parcours atypique, curieuse, gourmande de vie et aimant
partager.

Avec une constante dans tout ce parcours : la danse. Tour à tour, travaillée (beaucoup et
longtemps), observée (très souvent) et, depuis 2007, enseignée. Car désormais, Maud
souhaite transmettre aux autres ce que la danse lui a apporté : « une envie de transmet-
tre  tout ce qui a pu m’aider, tout ce que j’ai pu saisir, sentir, ressentir…  Je n’aurai pas
eu la danse, je ne sais pas comment j’aurai traversé tout cela » explique t elle.

Enseigner la danse ? Oui, mais attention, pas n’importe comment. En-dou-ceur ; le mot
est lâché ! Des cours pour faire découvrir, ou revisiter, les fondamentaux de la danse à
travers une gamme de mouvements simples développés au sol et enrichis des pratiques
douces telles que Yoga, Qi gong, Feldenkrais. De la «Danse Douce au Sol».

Après un test réussi, l’aventure peut continuer
Pas de doûte, c’est bien un festival de quartier qui s’est déroulé cette semaine ensoleillée
du 20 au 24 Mai ! Toute une population bigarrée a répondu à l’appel : on a pu y reconnaî-
tre des habitants de notre quartier et aussi des quartiers proches, des amis de la Mie Mobile
bien sûr, de toutes les générations dont beaucoup d’enfants… Le site et l’ambiance ont
marqué les esprits, de même que certains temps forts comme le mémorable dîner caba-
ret, le très détonant « Rotor Jam Break » ou la guinguette qui a enthousiasmé ses danseurs.
En ajoutant que les artistes étaient ravis, le village d’Alfonse pense avoir tenu son pari avec
sa « Garden-sur-crise party » et remercie le public pour leur accueil et leur compréhension
pour les petits problèmes de jeunesse ! La Ville a, elle aussi, considéré le test comme réussi
et demande au village de proposer une suite ! Du coup, l’équipe s’est étoffée autour de
la toute nouvelle association “Le village d’alfonse” pour repartir de plus belle sur une
année, avec vous, sur un thème : la sieste ! Une année, c’est long et il ne faudrait ne pas
trop se fatiguer… Ce n’est pas pour autant qu’il n’y a rien à faire : des ateliers préparatoi-
res pour tous, créatifs et amusants vous seront proposés le moment venu comme l’atelier
“préparation à la sieste” … Et puis le village aura besoin de bénévoles.
En attendant … le village recherche des pots de peinture inutilisés à apporter à la Mie
Mobile… A bon entendeur !

Contact : 02 99 36 15 40 - mel : levillagedalfonse@gmail.com

Web : http://www.myspace.com/levillagedalfonse

le "village d'alfonse"dit “Merci !”

6                   7

suite...
VIE DE QUARTIER

MOVIMENTO Un monde de douceur
tout en vigueur et en énergie…

Maud possède un site sur
lequel vous pourrez trouver les
informations et ses horaires de

cours dans le quartier :
http://movimento.rennes.free.fr

et ses cours se déroule

rue Henri Delaborde.



40M CUBE plus loin...

40mcube
48 av maginot
Ouvert de 14h00 à 18h00
du mardi au samedi
Libre et gratuit
Chaleureux (merci Anne Patrice et
Cyrille) et lumineux.
A 5 minutes à pieds, 2 en rollers,
solex et tricycles. 
Vous ne pourrez pas dire
qu’on ne vous l’avait pas dit...

            7

5 minutes,
C’est le temps qu’il m’a fallu pour parcourir à pieds la distance qui sépare la rue Robidou
du n° 48 de l’avenue du sergent Maginot, et entrer librement, gratuitement, dans le nou-
vel espace d’exposition d’art contemporain ouvert par 40mcube en avril.
Autant de facilité dans un monde parfois si complexe, c’est scotchant.

Art Contemporain… vous vous imaginez peut-être un lieu intimidant, genre temple
hyper réfrigéré, fréquenté par un public d’initiés hautement concentrés, dans une
ambiance de monastère à l’heure de la prière, et où poser une question relève de l’ex-
ploit du perchiste qui tente 6 mètres  par vent de face force 8 ?
Vous allez tombez de haut. 
A 40mcube le contact est simple comme bonjour. La poignée de main, le sourire et le
regard qui vous accueillent sont à l’image du lieu : lumineux et chaleureux.
Anne Langlois, Patrice Goasduff et Cyrille Guitard forment l’équipe qui fait vivre
40mcube.

Ils mènent tous les trois une entreprise généreuse. 
Généreuse pour les artistes : jeunes et peu connus, ils peuvent  être accueillis en rési-
dence, comme actuellement Angélique Lecaille. Ils peuvent réaliser leurs œuvres sur
place, plus exactement dans l’atelier qui jouxte en contrebas, la salle d’exposition.
40mcube peut  mettre également à disposition des artistes les moyens de créer leurs
œuvres, en particulier pour ceux qui créent des sculptures un peu « hors norme »,
comme la limule de Samir Mougas qui a nécessité l’apport d’un savoir faire industriel,
transformé ensuite par l’artiste.
Généreuse pour le public, puisque l’entrée est libre et gratuite, et que Cyrille Guitard,
plus spécialement chargé de la médiation, est toujours présent pendant le temps d’ou-
verture de la salle d’exposition pour répondre à vos questions, recueillir vos impressions
ou…vous laisser flâner tranquillement, tout simplement. Que l’on soit initié ou non à l’art
contemporain, il fait bon entrer dans cet espace qui n’est ni une galerie, ni un musée,
mais un lieu « à taille humaine » , c’est rare et c’est à 5 minutes (2 si on est en rollers,
vélos et autres trottinettes…).

A venir
L’exposition de l’artiste Lina Jabbour vernissage le 16 octobre, une
sculpture de Nicolas Milhé “sans titre” sera installée dans la cour, et
un projet de mini-parc de sculptures dans le jardin.

Retrouvez le détail de toute la programation sur leur site internet :
http://www.40mcube.org

>



L'association Roms à Rennes est née en 2005 d'une rencontre
avec des tsiganes de Roumanie séjournant dans une situation de
grande précarité sur le territoire de la commune. Cette rencontre a

donné naissance à toute une série d’initiatives visant à favoriser leur insertion sociale et
développer leur connaissance dans le respect de toutes leurs potentialités et particula-
rités de tsiganes. Accompagnement, actions de solidarité menées en commun, au plus
près des besoins essentiels nécessaires à une vie décente.
En complément et prolongement de ses actions (démarches d’insertion liées au loge-
ment, au travail, à la scolarité, voyages en Roumanie avec apport d’équipement pour
l’habitat et  la santé), l’association met en place des manifestations pour favoriser
l’échange et le partage (temps de convivialité, propices à une meilleure connaissance
de la communauté des Roms, à partir de supports video, de musiques, de récits d’ex-
périences ou de temps de réflexion autour d’une boisson ou d’un plat).
Modestement le pari est fait que l’écoute de l’autre, dans le respect de son identité cul-
turelle, constitue un enrichissement d’autant plus profond qu’il se manifeste par des
actions concrètes et partagées.
L’association Roms à Rennes peut être contactée au 06 13 53 81 44
ou sur internet : romsarennes@cegetel.net

Roms à Rennes
En juin,

l'association Roms à Rennes
a organisé pour la troisième

fois JARDIN OUVERT,
son animation annuelle,

rue Joseph Durocher.

Isabelle Libeau
la nouvelle proviseure

du lycée, présente la rentrée. 

Je souhaite
une excellente rentrée

scolaire à tous et une étroite
collaboration avec votre

association pour
une meilleure réussite

de nos jeunes.  .
Isabelle Libeau

Proviseure

“

”
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suite... ET FINVIE DE QUARTIER

LYCÉE
CHARLES TILLON

Nommée au lycée depuis la rentrée,
je suis heureuse de retrouver l’Académie de Rennes. Après 22 années passées dans
l’Académie, tout d’abord comme professeure de lycée professionnel en industries de
l’habillement pendant 13 ans puis, victime de mesure de carte scolaire j’ai pendant un
an enseigné la technologie au collège ensuite, souhaitant opter pour une réorientation
professionnelle, j’ai suivi une année de formation en Sciences de l’Education et assuré
pendant 5 ans la fonction de C.P.E. en particulier au lycée Anne de Bretagne. Enfin, j’ai
choisi d’embrasser la carrière de personnel de direction que j’ai exercée comme adjointe,
pendant 3 ans, au collège Anne de Bretagne avant de partir pour l’île de la Réunion.
Je suis ravie d’être affectée au lycée Charles Tillon, comme vous pouvez le constater, il
s’agit d’un retour vers le Lycée Professionnel que j’affectionne tout particulièrement.

A cette rentrée, l’établissement accueille 426 élèves :
• 48 élèves au niveau 3ème en module D.P.6 (Découverte Professionnelle 6 heures)

Ces élèves suivent un enseignement équivalent à celui de leurs camarades scolarisés au
collège. Pour eux, la seconde langue vivante est remplacée par la découverte des métiers,
ensuite ils pourront s’orienter vers la formation de leur choix. 

• 378 élèves en Bac Professionnel :
- 174 élèves dans les filières industrielles : Décolletage, Microtechnique, Etude et Définition

de Produits Industriels,  Systèmes Electroniques Numériques,  Usinage
- 204 élèves dans les filières tertiaires : Comptabilité, Secrétariat

• 10 élèves âgés de plus de 16 ans sans solutions après l’année de 3ème ou de seconde.
Ces jeunes seront aidés dans leur orientation au sein du dispositif de la M.G.I. (Mission
Générale d’Insertion) afin d’intégrer une  première année de C.A.P. ou une seconde Bac
pro à la rentrée prochaine.

• 70 apprentis qui suivent une formation de préparateurs en pharmacie
dans le cadre du C.F.A. (Centre de formation des Apprentis).



un premier échange franco-allemand très réussi !
Dans le cadre du programme européen Léonardo, cinq élèves de la 1ère bac pro usi-
nage du lycée Charles Tillon sont allés effectuer deux semaines de stage en entre-
prise, à Fürth, en Allemagne au mois de juin. Ils ont été hébergés par des familles
d’élèves de la Max-Grundig Schüle de Fürth.
En échange, cinq élèves allemands de cette école ont été accueillis au lycée. Cinq
entreprises et associations de la région ont accepté de jouer le jeu en dépassant les
éventuels problèmes linguistiques. Métro, Leroy-Merlin de Betton, l’association du
Clos d’Orrière de Vern/Seiche, le CRIJB et le lycée Louis Guilloux ont ainsi permis à
cet échange de se dérouler dans les meilleures conditions.
Cette première expérience concrétisait la démarche mise en place par deux
enseignants du lycée, M Feillet (enseignant de lettres-histoire) et M Ouazri (ensei-
gnant de productique mécanique), aidés par Mlle Bégasse (chargée des relations
internationales).

Elèves allemands
et français ont apprécié

toute la richesse
de cette découverte d’un

pays étranger.

Le lycée se tourne vers l’Europe
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Photo : Mario, Mickaëlla, Myriam, Sabrina et Alexia
et leurs “accueillants” du lycée C. Tillon

Photo : Aurélien Landurin, Bertrand
Lemessager, Rémi Divet, Alban Chouin

et Matthieu Magné sont partis découvrir
les entreprises de la région de Fürth en

Allemagne

LYCÉE
C. TILLON Suite



"d'une rive à l'autre"

Braderie...

Repas de rue...

10                   11

Les absents ont eu tort. Certes, démarrée dès 8 h sous une pluie pas vraiment de
saison, les bradeurs déterminés et les bénévoles motivés auront résisté. Une alchi-
mie idéale pour donner, comme chaque année, des couleurs à cette braderie fami-
liale et à échelle humaine. 
S’il est vrai que quelques uns ont été légèrement décoiffés par le vent malin ou

coquin, c’est selon, c’est plus de 400 emplacements (un record pour cette braderie,
17° du nom) qui auront permis aux bradeurs de réaliser de très bonnes affaires. Record

d’affluence des visiteurs aussi : un signe qui ne trompe pas : les grilleurs de saucisses
ont arrêtés dès 15 h 30 faute de matière première. Tout le stock avait été vendu !
Une vraie réussite pour l’association de quartier. L’énergie dépensée par toute l’association
de quartier se trouve récompensée de la plus belle manière : le succès !

Rendez vous l’an prochain pour nouvelle et belle édition :
la 18° braderie du quartier.

Il y avait foule ce dernier vendredi de juin pour ce repas de rue du quartier.

Après le traditionnel  apéro offert par l’association, chacun a trouvé sa place. 
Les bénévoles de l’association, ont vite pris conscience que leur mise en place de
bancs et de tables n’était pas vaine. 300 places qui trouvent acquéreur en quelques
minutes reste toujours impressionnant… puis vient le moment ou les petits picrates
gouleyants, les sauciflards parfumés et les calendos bien faits s’en  donnent à cœur
joie. C’est leur soirée ! un vrai feu d’artifice pour les artistes du panier en osier, les
cadors de l’opinel, les rois du sur l’pouce. 
Avant de se retrouver l’an prochain pour le dernier vendredi de juin, n’oublions pas
de remercier Louis MEREL. Avant de laisser sa place, il a ,avec talent et discrétion,
préparé comme les années passées, le feu de la St Jean. Merci Louis.

C'était le thème de l'exposition d'art plastique qui c'est tenue les 13 et 14 juin dans
la salle polyvalente de l'Espace des Deux Rives. Cette manifestation, organisée par
Daniel Heurtault et Laure Kassous et le Comité d'animation de l'équipement de quar-
tier, a permis à 25 artistes amateurs du quartier 2 de présenter leurs oeuvres. Les 190
visiteurs sur les deux jours ont pu admirer une centaine d'oeuvres autour du thème.

De plus un débat sur l'évolution de l'expression artistique animé par Françoise Cognet
(AgenZenCom) et Marie Le Brecht (Association l'Oeuf) a révéler un certain intérêt pour
les visiteurs présents autour de la thématique: artiste(s)/chercheur(s) et
public(s)/acteurs.

Dernière minute

L’association “les bobinettes” propose des cours de cou-
ture animés par Alice, le groupe a besoin de 8 apprentis pour
fonctionner, il en compte 4 pour l’instant...
Les personnes interressées (débutantes ou non) prêtent à
rejoindre la petite équipe peuvent prendre contact avec Alice :
contact@leschiffonsdalice.com
Le cours aurait lieu dans une salle mise à notre disposition (allée Saint-
Hélier) le mardi soir, tous les 15 jours et durerait 2 heures.

RÉTROVISEUR



C'est bientôt Noël et le juge du tribunal correctionnel
aimerait bien terminer rapidement sa journée.
Il demande au prisonnier qu'il doit juger:
- Quels sont les faits qui vous sont reprochés
- On me reproche d'avoir fait mes achats de Noël trop tôt!
- Eh bien, ce n'est pas un crime, ça permet d'éviter les longues queues à la caisse...

Bon qu'est ce qu'on entend par trop tôt?
- Ben, avant l'ouverture du magasin.

Un hypocondriaque se rend chez le médecin :
- Docteur, je crois que je vais bientôt mourir ! J'ai mal partout.

quand je touche mon ventre, j'ai mal. Quand je touche ma poitrine j'ai mal.
Quand je touche mes jambes, j'ai mal... que m'arrive-t-il docteur ?

- j'ai bien peur que vous ayez le doigt cassé, Monsieur.

Ingrédients (pour 2 personnes) :

- 4 cuillères à soupe de purée de pommes de terre
- 400 g de viande hachée
- 1 oignon
- 4 échalotes
- 1 oeuf
- 30 g de fromage rapé
- sel, poivre, noix de muscade
- 20 g de beurre

Préparation :

Hacher finement l'oignon et les échalotes.

Faire chauffer un peu d'huile et de beurre dans une casserole.

Emietter la viande hachée, la cuire dans la casserole avec l'oignon et les échalotes.

Une fois la préparation cuite, la verser dans un plat à gratin. Battre l'œuf entier avec
du sel et du poivre. L'incorporer immédiatement à la préparation (elle doit être encore
chaude) en remuant bien pour que la viande soit enrobée d'œuf.

Assaisonner la purée avec de la noix de muscade et une cuillère à café de beurre.
Recouvrir la viande de purée (il faut au moins 1 cm de purée au dessus, afin que le
hachis ne soit pas trop sec).

Décorer avec un peu de fromage râpé.

Faire dorer au four à 200°C (thermostat 7) environ 10 minutes.

Préparation : 30 min
Cuisson : 10 min

régalez-vous !

C pour rire !

Hachis parmentier

(vraiment)
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C PAS SÉRIEUX



Nom : Prénom :
Adresse :

Tél personnel : Mél : @

J'adhère à l'A.Q.A.G. et verse 7 euros ou plus (préciser) 

Je souhaite m'investir davantage dans l'association en participant à une ou plusieurs commissions :
Animations  -  Environnement & aménagement  -  Journal et site web - ou à une activité : 

QUELQUES UNS DES APPORTS DE L’ASSOCIATION POUR LE QUARTIER DEPUIS 1992 : Le journal “le p’tit
mot d’Alphonse”, la braderie, la fête du printemps, le marché du mardi matin, la placette Robidou sauvée du béton,
le jardin S. Le Balp et le passage des Bas Chemins, l’aménagement de la promenade des bonnets rouges, Etc… 

QUELQUES PROJETS QUE NOUS SOUHAITONS FAIRE ABOUTIR : Le quartier en zone 30, effacement des
réseaux électriques et téléphoniques, davantage d’espaces verts, une maison de quartier...

Nous sommes heureux de vous accueillir dans l’association de quartier.
Cette page est la vôtre. Vous pouvez y laisser des commentaires, des encouragements, des idées… 

Association de Quartier Alphonse Guérin
4, allée Georges Palante 35000 Rennes
E-mail : assoalphonseguerin@free.fr
tél : 02.23.21.07.66
http://assoalphonseguerin.free.fr

BARBECUE OUVERT
dans le jardin de la Mie Mobile, à partir de 19H
Amenez votre manger ! Abris prévus en cas de mauvais temps.

LES FILMS DE ROBERT LESCUYER
Une rétrospective filmée de la vie du quartier depuis l’inauguration
de la passerelle des bonnets rouges jusqu’en 2008

SOIREE D’AUTOMNE
Soirée dansante

CONCOURS DE BELOTE

Dans la continuité des tablées d'Alphonse,

ENTRÉE

GRATUITE

samedi 11
OCTOBRE
le soir

dimanche 8
NOVEMBRE
après-midi

samedi 28
NOVEMBRE
le soir

samedi 5
DÉCEMBRE
après-midi

>

>

>

>

RENDEZ-VOUS
LES
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